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A propos de la naissance d’Ivry
Lors des visites du château, les personnes nous posent souvent des questions sur l’origine du village d’Ivry et nous nous

contentons de répondre qu’elle fut postérieure de près d’un siècle à la construction de celui-ci sans fournir d’autres

arguments. Afin de pouvoir donner une explication plus concrète à nos visiteurs et à tous ceux qui s’interrogent sur la

question, nous avons entamé des recherches qui nous permettent d’apporter aujourd’hui quelques éléments de réponses

dont voici le résumé :

Nous savons que, jusqu’à fin du Xe siècle, la communauté formant la population vit dans la basse-cour selon la coutume

héritée des mottes féodales. Au sein de la communauté regroupée autour de la Tour d’Ivry édifiée par Lanfred sur les

ordres de Raoul d’Ivry, de nombreux métiers artisanaux permettent aux habitants de vivre en toute autonomie, dans

certain cas de survivre, mais cette configuration ne favorise ni les échanges, ni le développement économique au sein du

comté.

Parallèlement, la ferveur religieuse

d’Hugues d’Ivry, évêque de Bayeux, fils de

Raoul d’Ivry et de ses sujets, contribue

très vite à l’édification d’une première

église au sein de la communauté.

Autour de l’an 1000, la mise en place du système

seigneurial fait évoluer le paysage rural et amorce

l’éclosion du bourg au pied du coteau. Les paysans

sont installés autour de tenures (terres accordées par

le seigneur) et regroupés en un hameau. En échange

de la terre accordée, les paysans fournissent le cens

(une redevance annuelle, foncière et perpétuelle

versée au seigneur).

L’implantation, déjà ancienne, de moulins à eau le long

de la rivière Eure favorise le regroupement de

plusieurs activités liées à l’exploitation de ce type

d’énergie. Initialement destinés au broyage du grain,

l’utilisation des moulins se diversifie très vite grâce au

perfectionnement de leur mode de fonctionnement.

Avec des marteaux de pierre ou de métal, le moulin à

grain se transforme en moulin à foulon pour les textiles

et le cuir entrainant la création de nouveaux métiers et

donc l’arrivée de nouveaux venus qui gonflent la

population existante.

En 1072, vient s’ajouter une abbaye (Notre

Dame d’Ivry) fondée en par Roger d’Ivry

lors de son retour de la Conquête

d’Angleterre avec Guillaume le

Conquérant dont il est l’échanson. Au fil

des années, les habitants de la basse-cour

descendent et la concentration formée

constitue l’amorce de la ville.

D’autres corporations (forgerons,

carriéristes, tailleurs de pierres,

chaufourniers, charpentiers, menuisiers,

savetiers, vitriers, etc.) viennent

progressivement compléter le tissu

économique. Un marché s’installe. Une

porte à bateaux permet de gérer le trafic

sur l’Eure.

Au XIIe siècle, une enceinte est édifiée afin de protéger les habitants. Placée sur un axe important et le long de

la rivière Eure, la cité ne tarde pas à évoluer et à devenir prospère grâce à ses activités multiples qui ne cessent

de s’accroitre et au transit de marchandises les plus diverses qui génèrent de nombreuses redevances.


